


RÉGION
LANGUEDOC-
ROUSSILLON
CHAMPIONNE DE FRANCE DE
LA HAUSSE DE LA FISCALITÉ
Depuis 2004, la région Languedoc-Roussillon a battu plusieurs records :
tout d’abord, celui de la hausse fiscale avec plus de + 80 % d’augmen-
tation sur les impôts fonciers et la taxe professionnelle. Ensuite, c’est
la région qui a fait le plus parler d'elle... pour les outrances verbales de
son Président.
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Quand les impôts 
ne suffisent plus, 
on emprunte !
Le matraquage fiscal
opéré depuis 2004 étant
manifestement insuffisant,
Georges Frêche a décidé
d’augmenter massivement
l’emprunt en 2008. 
En effet, l’exécutif régional
a justifié les 250 millions
d’euros de recours à
l’emprunt, par « l’effort
pour assainir la dette lors
des premières années du
mandat ». 

Des mensonges qui ne
trompent personne : avec
un état de la dette reconnu
comme satisfaisant par
l’audit commandé par
Georges Frêche lui-même
et malgré une hausse de
80 % de la fiscalité, les
investissements ont chuté
de 3 % entre 2003 et 2005.
La nouvelle majorité s’est
pourtant déjà constituée
une confortable cagnotte
fiscale grâce à la flambée
des impôts qu’elle a

imposée aux contribuables.
Un magot qu’elle entend,
avec ce nouvel emprunt,
voir croître à l’approche
des élections….

Toujours plus 
de communication
Après l’épisode tragi-comi-
que de la « Septimanie »
qui a englouti plusieurs
dizaines de millions
d’euros entre 2004 et
2005, pour tenter, sans
succès, de rebaptiser la

région Languedoc-
Roussillon, le Conseil
régional poursuit sa
politique de propagande
permanente. La
Commission d'enquête
parlementaire sur
l'évolution de la fiscalité
locale avait déjà noté 
dans son rapport publié en
2005 une hausse de 53 %
en un an des dépenses 
de représentation et de
communication, là aussi
l’inflation continue… 
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Devant la Commission d'enquête parlementaire sur l'évolution de la
fiscalité locale (audition du 19 avril 2005), Georges Frêche définissait
ainsi sa conception de l'action politique : « deux ans d'impopularité, deux
ans de calme et deux ans avec des fleurs et des petits oiseaux, et vous
êtes réélu… ».

4 ANS DE HAUSSE DES IMPÔTS RÉGIONAUX

• Après les ménages touchés par une hausse de la
taxe sur le foncier bâti de 87%

• Après les commerçants, artisans et entrepreneurs,
frappés par une hausse de la Taxe Professionnelle
de 87 %; 

C’est au tour des automobilistes de passer à la caisse
du nouveau pouvoir régional avec une hausse de 25 %
de la taxe sur les Cartes Grises et l’application d’un
taux de 100 % sur la hausse de la part régionale de la
TIPP (Taxe intérieure sur les produits pétroliers)
décidées en 2007 et 2008.

En 2008, les automobilistes seront encore les vaches
à lait, avec une TIPP sur les carburants au maximum
du taux régional, comme l’an dernier. 



Sans parler du parc
automobile de la Région 
(+ 50 %), du passage
d’Enjoy Montpellier et de
ses dettes dans le giron
régional… 

Lycées : des
investissements
toujours retardés
Présenté comme une
“priorité absolue” par
l’actuelle majorité
régionale, l’effort
d’investissement dans les
lycées subit une chute
vertigineuse, passant entre
2003 et 2005, de 44,46 %
des investissements
réalisés à 24,20 %
aujourd’hui.

Des lycées annoncés à
grand renfort de publicité
et qui tardent à sortir de
terre. Georges Frêche
annonçait un peu trop
fièrement un programme
« ambitieux » pour les
lycées. Depuis 4 ans, les
questions relatives aux
lycées se limitent aux
stupides et stériles
querelles autour de
l’opportunité de donner ou
non de nouveaux noms
aux établissements et la
gratuité des livres réalisée
dans les plus mauvaises

conditions. 
8 lycées étaient
initialement programmés
d’ici 2010 (annonce
novembre 2004) puis 9
(annonce novembre 2005).

Quelques exemples de
retard…
• Le lycée de Canet-en-

Roussillon devait être
livré à la rentrée 2005 -
2 ans de retard 

• Le lycée de Villeneuve-
les-Avignon devait être
livré à la rentrée 2006 —
1 an de retard. 

• Le lycée de Lunel devait
être livré à la rentrée
2006, le projet se finalise
à peine. 

• Le lycée de Béziers
devait être livré à la
rentrée 2007, il est
programmé par 
G. Frêche pour « 2010 
et + » — 4 à 5 ans de
retard…

Faut-il rappeler en effet,
que 5 constructions
nouvelles étaient
programmées depuis…
2003 par l’ancienne
majorité régionale et le
recteur, mais que leur
réalisation a été « reportée »
par la Région et la majorité
de Georges Frêche ? 
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“
87 %

d’augmentation
des impôts
régionaux en 
4 ans ce n’est
pas suffisant !
Alors, on emprunte
250 M€ …”
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FONCIER BÂTI

2008

PROGRESSION DE + 87 %

2004

TAXE PROFESSIONNELLE

2008

PROGRESSION DE + 87 %

2004

TAXE SUR LES CARTES GRISES

2008

PROGRESSION DE + 25 %

2004



Pourtant l’investissement
dans les lycées neufs, 
représentait la « priorité »
du candidat Georges
Frêche à la présidence de
la région

L’Agence de voyage :
une nouvelle
compétence du conseil
régional
Les voyages seraient
devenus une nouvelle
compétence du Conseil
régional de Languedoc-
Roussillon ? Dernièrement,
une délégation importante
d’élus, avec à leur tête
Georges Frêche, était
à Shanghai pour la
Semaine française et 
pour l’inauguration d’une
coûteuse ambassade
régionale. Une de plus. 
On sait au moins où
passent les impôts
régionaux. Pendant ce
temps, le chômage
continue d’augmenter. 
Les hausses en
Languedoc-Roussillon et
dans l’Hérault ont même
été supérieures à
l’augmentation nationale.
D’après les chiffres
officiels de l’année 2007,
alors que la moyenne du
chômage était de 8,3 %
pour la France, elle était

de 11,70 % pour le
Languedoc-Roussillon et
de 12,20 % pour l’Hérault,
soit près de 50 %
supérieure à la moyenne
nationale. Seul Frêche,
avec son bagout et son art
consommé de la
statistique mensongère
veut démontrer que nous
sommes les meilleurs en
France, bien sûr, mais
aussi en Europe. 

La folie des grandeurs 
Afin de défendre ses
intérêts au sein de l’Union
européenne, la Région

avait ouvert en 1989 une
représentation à Bruxelles
en association avec les
Régions du Grand Sud. 
De même, dans un souci
de développer la relation
transfrontalière avec la
Catalogne, il existait une
Maison à Barcelone que 
la nouvelle Majorité s’est
empressée de fermer.
Mais, probablement blessé
de n’avoir pas eu de destin
national à la hauteur 
de ses prétentions 
(ni Mitterrand, ni Jospin
n’en ont voulu comme
Ministre), Georges Frêche
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L’OPPOSITION MUSELÉE

Le mépris souverain vis-à-vis des droits de
l’opposition se traduit systématiquement par des
entorses régulières aux règles élémentaires de la
démocratie.
Le Président de Région nous refuse régulièrement la
parole, au mépris de toute règle, allant jusqu’à
s’opposer obstinément à l’édition d’un compte-rendu
intégral des séances, pourtant si nécessaire quand on
connaît les débordements verbaux de cet homme.
On assiste à une parodie de débat en séance du
Conseil régional. Ainsi lors du débat budgétaire, les
groupes d’opposition ne disposent que de 10 minutes
pour s’exprimer quand la Majorité disserte pendant
plus de 2h30 sur le sujet !
La pratique qui consiste à couper le micro à un
orateur qui a l’outrecuidance de soulever une question
embarrassante pour l’exécutif régional est ici une
pratique courante.
Les élus d’opposition ne sont d’ailleurs associés à
aucun travail de fond sur les grands dossiers
régionaux.



s’est soudain cru investi
d’un destin mondial !
C’est ainsi, pris de
mégalomanie qu’il a
décidé de créer 15 Maisons
de la Région à travers le
monde : Barcelone
(Espagne), Berlin
(Allemagne) Bruxelles
(Belgique), Londres
(Royaume Uni), Madrid
(Espagne), Milan (Italie),
Moscou (Russie), New
Delhi (Inde), Shanghai et
Chengdu (Chine), Tokyo
(Japon), Hanoï (Vietnam),
Buenos Aires (Argentine),
New-York (Etats-Unis
d'Amérique), Sao Paulo
(Brésil). 

Pour plus d’opacité, il a
tout de même décidé de
confier la gestion de ces
Maisons de la Région à
une association dont il
maîtrise à lui seul la
composition et au sein de
laquelle l’opposition n’est
bien évidemment pas
représentée.

Et pour ceux qui l’ignoraient,
Georges Frêche inaugurera
le 30 octobre 2008,
l’ambassade régionale de
Shanghai. 

Le faiseur de Roi 
Car Frêche n’est pas
n’importe qui pour les
socialistes. Certes, il est
l’homme des dérapages
incessants mais il est
surtout le patron de la
troisième fédération du
Parti et accessoirement
Président de la Région
Languedoc-Roussillon,
Président de la commu-
nauté d’agglomémation de
Montpellier et celui qui tire
les ficelles de la Mairie de
Montpellier. Bref, s’il a peu
de responsabilités
nationales, Frêche est
avant tout un Féodal local
solidement enraciné.
Mieux vaut l’avoir de son
côté car à défaut d’être Roi
au PS, il peut les faire et
surtout…les défaire.

Du Tibet à Lénine
statufié à Montpellier
Le professeur Frêche,
historien du droit est
capable de revisiter les
couloirs du temps avec
une vision très
personnelle. Outre son
appréciation à géométrie
variable de la question
coloniale, le grand
Timonier de Septimanie se
permet des incartades sur
l’Histoire de tous les 
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“
Georges

Frêche 
inaugurera le 
30 octobre 2008,
l’ambassade
régionale 
de Shanghai”. 
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peuples du monde. Ainsi,
selon lui « jamais la 
Chine n’a envahi le Tibet.
Ce sont les Tibétains qui
ont envahi la Chine ». 
L’histoire, le sport, et l’art
maintenant. Frêche se

persuade qu’il faut doter
Montpellier d’une statue
du grand démocrate
Lénine qu’il a fait
acheter à un collec-
tionneur Américain.
Selon lui, une telle

décoration permettra de
réfléchir sur l’Histoire. 
Qui sait, peut-être y
réfléchira-t-il aussi ?
Nouveau tollé mais Frêche
s’en moque. De toute
façon il sait qu’il ne sera
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VERS UNE “CULTURE OFFICIELLE” EN LANGUEDOC-ROUSSILLON !

La politique culturelle de la Région n’est
plus fondée sur la recherche de
l’excellence et de l’aménagement du
territoire. Le seul critère qui semble être
retenu est d’ordre politique. Première
étape, on “casse” tout ce qui jusqu’à
présent a fait la renommée de notre
Région : le Centre régional des Lettres,
l’Itinéraire de la Danse, le Pôle régional
des musiques anciennes, le Festival
musical régional de musiques actuelles,
le Centre Languedoc-Roussillon des
musiques et danses traditionnelles.
Deuxième étape, on coupe les vivres aux
grandes manifestations Visa pour l’image,
le festival des Voix de la Méditerranée, les
Festivals de Maguelone et de St-Guilhem-
le-Désert ou Le Festival de musique
baroque en Gévaudan.
Troisième étape, on reprend à son compte
un certain nombre de ces manifestations
en en confiant la responsabilité à des
obligés.
Quatrième étape, certaines aides sont
rétablies comme celle accordée à Visa
pour l’Image, non pas en raison d’un
changement de doctrine culturelle ou
d’une prise de conscience de l’importance
de cette manifestation, mais simplement
parce qu’à un moment, le Président de
Région a eu besoin de se démarquer de
son 1er vice-président Catalan. Dans
d’autres cas, le rétablissement des

financements régionaux est soit
conditionné par un contrôle des choix
artistiques opérés (comme a tenté de le
faire la Région avec le Théâtre Jacques
Cœur) soit dans l’intention de faire croire
que l’actuelle majorité innove ou sauve ce
qu’elle a, elle-même, contribué à affaiblir
(tel le pôle des arts du cirque d’Alès).
Enfin, on annonce de grandes mesures en
faveur des langues régionales, mais les
décisions concrètes excluent, de fait, le
Catalan du dispositif mis en œuvre.
Oui, depuis de nombreux mois, une
nouvelle politique culturelle régionale est
à l’œuvre. Non pas au service de la liberté
de création, mais sous la forme d’une
culture officielle dans laquelle les petites
structures qui irriguent le territoire sont
asphyxiées.
La reprise en main du secteur culturel est
telle que la presse régionale s’est même
fait l’écho de ce que “un haut responsable
de la vie musicale montpelliéraine s’est vu
signifier qu’il devait faire ses valises (…)
pour ne pas avoir signé la pétition de
soutien à Georges Frêche après l’affaire
des “Blacks”” !
Le Président de Région lui aurait dit sans
détour : “Tu n’as pas voulu signer la
pétition en ma faveur, tu peux faire tes
valises. Il n’y aura pas de session de
rattrapage”.



jamais Ministre alors il
peut dire ce qu’il veut
quand il veut. Il se croit
intouchable et le fait
savoir. Le PS l’exclut ? Et
alors ? Les éléphants ont
besoin de lui pour être élus
au sein du PS alors que lui
n’a pas besoin d’eux.

Toutefois, Georges Frêche
n’a besoin de personne
pour soigner son ego. 
N’a-t-il pas commandé, en
décembre dernier, pour
85 000 euros, à un
institut de sondages, 
une consultation régio-
nale où l’on apprend,
qu’il est la personnalité
qui incarne le mieux la
Région (40 %) devant
Georges Brassens (6 %) et
Jean Moulin (4 %) ! ! 
« Les trompettes de la
Renommée » sont parfois
mal embouchées chantait
effectivement Brassens…. 
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“
Tu n’as pas

voulu signer la
pétition en ma
faveur, tu peux
faire tes valises.”

Georges Frêche
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